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Mobilité et métiers en pénurie sont
les deux urgences belges, pour la FEB

Leralentissement économique ne
serait que passager, estime la
Fédération des entreprises. Qui
reste prudente: le cru 2019 n'est
pas sans dangers.

BENOTT MATHIEU

C'est un classique. Tous les six mois,
la Fédération des entreprises de Bel-
gique sonde les différents secteurs
qui la composent, afin de prendre le
pmùs de l'économie belge. Que rete-
nir de cette édition estivale du «focus
conjoncturell? C'est vrai, le rythme
économique ralentit, reconnaît la
FER Mais il faut plutôt y voir une
pause que les prémisses d'une ré-
gression plus profonde.
eactivité est restée soutenue du-

rant le premier semestre 2018 - sta-
ble pour 38%des secteurs, elle a pro-
gressé pour 43%d'entre eux. Ils sont
toutefois quatre (assemblage auto-
mobile, commerce, industrie gra-
phique et textile) à avoir enregistré
une baisse; ils n'étaient que deux six
mois plus tôt. L'image ne change pas
fondamentalement lorsque l'on
cesse de jeter un œil dans le rétrovi-
seur pour envisager l'avenir proche.
Oui, l'optimisme a un brin fondu au
soleiLUssont plus nombreux à croire

que leur activité se stabilisera durant tivité au second semestre. Et pour
les six prochains mois (57%des sec- 2019? La FEB table sur une crois-
teurs) qu'en novembre dernier sance de 1,8%du PIB.Même si, visi-
(47%), et moins nombreux à atten- blement, elle marche sur des œufs,
dre une intensification (33%contre au vu du ((brouillard,)enveloppant le
52%fin 2017).Malgré cette décéléra- cru 2019. Brexit; escalade dans la
tion, l'indicateur d'activité mitonné guerre commerciale ({désastreuse»)à
par la FEBne se porte pas trop mal. laquelle se livrent la Crune et les

((Plusieurssignaux nous pennettent Etats-Unis, dont 61%des secteurs es-
de nous montrer assez ronfiants sur le riment qu'elle aura un impact néga-
court tenne~" détaille la FERUs sont tif sur leur activité; réaction des mar-
au nombre de trois. Un: la rentabilité chés financiers à la décision de la
attendue progresse légèrement. BeE de mettre fin à son programme
Deux: les plans d'investissement des de rachats d'actifs; situation en Ita-
entreprises ne fléchissent guère, au lie; vitesse de formation du gouver-
contraire, et ce même au sein des sec- nement belge en 2019: les risques et
teurs en difficulté, ((quimisent sur l'in- incertitudes ne manquent pas.
novation et le digitak Trois: même si Au passage, la FEB rappelle ses
elle sera moins marquée qu'en 2017, priorités politiques. Métiers en pénu-
la croissance de l'emploi restera au rie et (im)mobilité: cela urge, la Bel-
rendez-vous. De 40%, les secteurs en- gique doit agir sans plus attendre.
visageant de recruter sont tombés à
20%, l'industrie misant plutôt sur
une stabilisation. dl ne semble donc
pas y avoir de menace d'une grande
vague de délocalisations ou de restruc-
turations. L'évolution favorable des
coûts salariaux enregistrée cesdernières
années y contribue indubitablement.)
Autant de raisons qui font dire à 61%des secteurs estiment

la FEBque cette pause n'est que tem- qu'une guerre commerciale enM
pOfaire. Et lui permettent de s'atten- tre la Chine et les USAaura un
dre à une accélération douce de l'ac- impact négatif sur leur activité.
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